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Proposé par Michèle V LE COIN LECTURE 

Ailurophobie 
En compétition 

 
La ville croulait sous la canicule et sous la peur. Depuis un mois que la chaleur étalait une chape plombée sur nos 

pauvres corps, un tueur en série frappait au hasard, profitant du fait que les citadins en quête d’un peu de repos et de fraîcheur 

laissaient ouvertes leurs fenêtres pendant la nuit. 

Sans logique, mais avec férocité, l’assassin escaladait murs et façades et massacrait les occupants. La police avouait son 

impuissance, et la psychose s’installait, augmentant au même rythme que la température. 

 

Pendant que je me rendais à mon cabinet, je constatai que les rares passants en tenue légère se jetaient des regards craintifs 

et soupçonneux. L’assassin se cachait-il sous l’apparence de ce jeune homme athlétique qui se rafraîchissait à la fontaine ? 

Ou bien ce quadragénaire dodu qui sirotait une bière en terrasse ? Mes confrères psychiatres consultants en affaires criminelles 

répandaient dans les médias l’idée que le « Tueur de l’Été » agissait sans but précis, mû par des pulsions irrésistibles, si bien 

que le monstre pouvait être n’importe qui, et que personne ne se trouvait à l’abri. 

 

J’avoue que, pour l’instant, je me souciais peu de ces péripéties policières. Dans quelques minutes, je recevais un patient, et 

je ne parvenais pas à avancer sur son cas. Daniel Martineaud me consultait car il développait une phobie assez classique, une 

peur panique des chats, que nous autres, spécialistes, nommons ailurophobie. Jusqu’à l’âge de trente ans, ce garçon n’avait 

jamais ressenti le moindre trouble en présence des félins domestiques, et n’avait jamais connu de problème psychique 

particulier. Il présentait même un cas désespérant de normalité absolue, le genre de citoyen censé ne jamais faire appel aux 

soins des psychiatres. À ce niveau de banalité, je n’avais plus qu’à mettre la clef sous la porte de mon cabinet, et à chercher 

un autre travail. Jusqu’au fameux jour, voilà trois mois, où il subit une crise de panique lorsque sa femme rapporta à leur 

domicile un chat de gouttière qu’elle avait trouvé, errant et amaigri, dans la rue. Martinaud devint hystérique, voulut jeter 

l’animal par la fenêtre de son appartement du deuxième étage. Puis il agressa son épouse avec violence alors qu’elle tentait 

de le calmer, et enfin, à bout de nerfs, il tomba dans un état de prostration proche du coma. 

 

Transporté aux urgences, il subit tous les examens possibles qui révélèrent que Martinaud ne souffrait d’aucune espèce 

d’allergie aux poils de chat ou d’un autre animal, et que sa réaction venait plutôt d’une cause psychologique mystérieuse. La 

vie du malheureux devint un enfer : sa femme le considérait comme un assassin potentiel, parlait de divorce et n’osait plus 

lui tourner le dos. Quant à lui, il s’aperçut que les chats grouillaient partout autour de lui. Le soir, une ombre furtive entrevue 

au coin de la rue lui donnait des palpitations, et le spectacle d’une vieille dame nourrissant une bande de matous aux abords 

du cimetière suffisait à le plonger dans une transe qu’il peinait à maîtriser. Sans parler des médias : il s’aperçut que les chaînes 

de télévision consacraient des heures aux animaux domestiques, et que les réseaux sociaux consistaient surtout en des 

échanges incessants d’images de chatons mignons. 

 

En désespoir de cause, et pour éviter un drame, Martinaud obtint un arrêt maladie pour dépression et vint me trouver. Lors 

de nos premiers entretiens, il me décrivit sa vie passée, où je ne décelai aucun fait particulier motivant cette peur irrationnelle. 

Pas le moindre traumatisme infantile impliquant un chat, même pas une peluche un peu inquiétante pour justifier la résurgence 

soudaine de cette phobie. La seule esquisse d’explication qu’il me fournit fut qu’il se souvenait d’un rêve où une voix 

insistante lui soufflait : « Méfie-toi, le chat va te tuer ! Fais attention, ou le chat te tuera ! », mais il n’y avait accordé aucune 

importance… 

 

Je songeais encore à ce cas en pénétrant dans mon cabinet climatisé. J’échangeai quelques mots avec Catherine, ma secrétaire, 

puis j’attendis Martinaud, en relisant mes notes. « Tiens, notre phobique est en retard… » me disais-je, quand l’interphone 

sonna : 

 

Docteur, vous devriez regarder les nouvelles, m’avertit Catherine. J’allumai la télévision sur une chaîne d’information 

continue. Une rue de la ville, que je crus reconnaître. Une foule de curieux assemblés malgré la chaleur écrasante. Des 

policiers à l’air satisfait qui répondaient à des reporters fébriles. On a arrêté le « Tueur de l’Été » en début d’après-midi, alors 

qu’il se trouvait encore sur les lieux de son dernier crime, déclamait la voix off. La police l’a pris sur le fait alors qu’il venait 

d’assassiner sa huitième victime, un employé municipal en congé maladie nommé Daniel Martinaud… » 

 

Sous le choc, je regardai les images sans comprendre pendant quelques minutes. Puis arriva à l’écran un homme à la mine 

sombre et à la chemise tachée de sueur, qui prit la parole devant une forêt de micros : 

 

« — Le procureur de la République vient de m’autoriser à révéler l’identité du meurtrier, qui paraît déséquilibré et tient des 

propos incohérents. Il s’agit d’un certain Denis Lechat, inconnu des services de police… » de Serge Rollet 
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Proposées par Michèle V HISTOIRES A MÉDITER 
Les deux anges 

Deux anges s'arrêtèrent pour passer la nuit dans la maison d'une famille aisée. 

La famille était méchante et refusa que les anges demeurent dans la chambre 

d'amis de la maison. 

À la place, ils laissèrent les anges dormir dans une petite pièce située dans le 

sous-sol froid. 

Durant le temps qu'ils faisaient leur lit sur le sol dur, le plus âgé des anges 

aperçut un trou dans le mur et le répara. 

Quand le plus jeune des anges demanda : - "Pourquoi ?" 

Le plus âgé des anges répliqua : - "Les choses ne sont pas toujours ce qu'elles 

paraissent". 

La nuit suivante, les deux anges arrivèrent pour se reposer dans une maison où 

les gens étaient vraiment pauvres, mais où le fermier et sa femme étaient très 

hospitaliers. 

Après avoir partagé le peu de nourriture qu'ils avaient, le couple laissa les anges dormir dans leur lit pour qu'ils 

aient une bonne nuit de sommeil. 

Lorsque le soleil se leva le lendemain matin, les anges trouvèrent le fermier et sa femme en larmes. 

Leur unique vache, de laquelle le lait était une bénédiction, gisait morte sur le sol. 

Le plus jeune des anges était furieux et demanda au plus âgé des anges comment il avait pu laisser faire cela ? 

- "La première famille avait tout et tu l'as aidée en réparant un trou dans leur mur au sous-sol", accusa l'ange. 

"La deuxième famille avait peu, mais était disposée à tout partager, et tu as laissé sa vache mourir." 

- "Les choses ne sont pas toujours comme elles paraissent", répliqua le plus âgé des anges. 

"Quand nous sommes restés dans le sous-sol de la maison de la première famille, je me suis aperçu qu'il y avait 

de l'or dans le trou du mur. 

Le propriétaire était tellement rempli de haine et qu'il ne voulait pas partager sa fortune, j'ai bouché le trou afin 

qu'il ne retrouve plus cet or. 

Et, la nuit dernière, lorsque nous étions endormis dans la chambre du fermier, l'ange de la mort venait chercher la 

femme du fermier. 

J'ai négocié avec lui et je lui ai donné l'unique vache du fermier à la place." 

Moralité : Les choses ne sont pas toujours ce qu'elles paraissent. 

Quelques fois, c'est exactement ce qui arrive lorsque les choses ne tournent pas de la façon dont on voudrait 

qu'elles tournent. 

Vous n'avez qu'à croire que chaque mauvaise tournure des choses est à votre avantage. 

Il se peut que vous ne vous en rendiez pas compte au début, jusqu'au jour où vous vous apercevrez qu'elles 

étaient effectivement à votre avantage... 

 
 

Le Maître Japonais et la Tasse de thé 

 

Nan-in un maître japonais du XIXème siècle reçut un jour la visite d’un professeur d’université américaine qui 

désirait s’informer à propos du Zen. 

Pendant que Nan-In silencieusement préparait du thé, le professeur étalait à loisir ses propres vues 

philosophiques. 

Lorsque le thé fut prêt, Nan-In se mit à verser le breuvage brûlant dans la tasse du visiteur, tout doucement. 

L’homme parlait toujours. 

Et Nan-In continua de verser le thé jusqu’à ce que la tasse déborde. 

Alarmé à la vue du thé qui se répandait sur la table, ruinant la cérémonie du thé, le professeur s’exclama: « Mais 

la tasse est pleine! … 

Elle n’en contiendra pas plus! 

Tranquillement, Nan-In répondit : « Vous êtes comme cette tasse, déjà plein de croyances et d’idées préconçues 

Comment pourrais-je vous parler du Zen, Pour pouvoir apprendre, commencer par vider votre tasse ! » 
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Proposé par Paul K 

LE COIN DU POËTE 

 

La danse des atomes 
Au début 

Le vide 

Rien 

Ou presque rien 

Un souffle 

Un courant d’air 

Une bricole 

Un atome 

Quelques particules 

Pas grand-chose 

 
Et puis 

Tout a commencé 

Quelque chose a frotté 

Quelque part 

Puis 

A recommencé 

Frotté 

Plusieurs fois 

Quelque part 

Une séquence 

Une pulsion 

 
Alors 

Le vide infini 

Rempli de rien 

Quelque part 

Rempli 

De poussières 

D’atome 

Et de quelques bricoles 

S’est dit 

C’est bien une pulsation 

Et les atomes 

Se sont mis à danser 

Extrait de l’ouvrage -Et puis voler- de François Kokelaere 
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Proposé par Michèle V LE COIN JARDINAGE 

 

 
Les tomates sont très gourmandes en eau. Il faut les arroser souvent et 

sans mouiller les feuilles. Alors comment garder les tomates bien 

humides sans gâcher de l'eau ? Heureusement, il existe un truc tout 

simple pour fabriquer un arrosage automatique des plants de tomates. 

L'astuce est d'enterrer une bouteille percée et de la remplir d'eau. 

Regardez : comment faire un arrosage goutte à goutte tomate Comment 

faire 

1. Prenez une veille bouteille d'eau en plastique. 

2. Percez des petits trous un peu partout avec un couteau pointu. 

3. Enterrez-la en laissant le goulot dépasser de la terre. 

4. Remplissez-la d'eau. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

On ne peut pas faire plus facile pour arroser les tomates. Fini de gâcher de l'eau pour l'arrosage dans le potager ! 

Avec ce système de réservoir d'eau fait maison, la plante se sert toute seule dans la bouteille. Surtout que les 

tomates adorent l'arrosage goutte-à-goutte au niveau des racines. Pas cher et ingénieux, n'est-ce pas ? 

Conseils en plus : La bouteille doit être mise en terre en même temps que le pied de tomate pour ne pas abîmer les 

racines. C'est très facile à faire et cela permet aux tomates de ne jamais souffrir de la sécheresse, car ainsi elles sont 

humidifiées en permanence. Et en plus, aucun risque d'arroser les feuilles. Cette astuce peut être encore plus écolo 

avec un pot en terre cuite. La terre cuite est poreuse et aura le même effet. En plus, pas besoin de percer des trous. 
 

 

 

 

 
Blague belge : 

Un touriste belge vient en vacances dans une petite station balnéaire du Finistère. Arrivé sur le port, 

il demande à un pêcheur : 

- Dites-moi une fois… il n’y avait pas une jetée l’année dernière, ici ? 

- Si, fait le pêcheur, mais elle a été entièrement détruite par un raz-de-marée. 

- Pas possible ! Jamais je n’aurais cru qu’un petit rongeur comme ça puisse faire autant de dégâts ! 

 

Questions : 

Quelle est la puissance d'un coton-tige ? 

Deux ouates 

Que s'est-il passé en 1111 ? 

L'invasion des uns. 

Quelle est la définition de la fidélité ? 

Un manque d'occasion. 

Pourquoi les banquiers n'épousent jamais leur maîtresse ? 

Pour ne pas transformer une action en obligation. 
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Pourquoi Saint-Pierre n'accepte que 20% de femmes au Paradis ? 

Sinon ce serait l'enfer 

Pourquoi a-t-il créé l'homme avant la femme ? 

Pour lui permettre d'en placer une. 

Quelle est la différence entre une minijupe et un bon discours ? 

Il n'y en a pas. Ça doit être assez court pour conserver l'attention mais assez long pour couvrir l'essentiel. 

Qu'est-ce que les femmes ont tous les mois et qui dure 3 ou 4 jours ? 

Le salaire de leur mari. 

 

Entre voisines : 

Carmen es-tu malade ? Je te le demande car j'ai vu sortir un docteur de chez toi ce matin. 

Carmen : 

Écoute, hier matin j'ai vu sortir un militaire de chez toi et ce n'est pas pour autant que tu es en guerre, pas vrai ? 

 

Dites-moi, Madame, pour quel motif voulez-vous divorcer ? 

— Mon mari me traite comme un chien ! 

Il vous maltraite ? Il vous bat ? 

— Non, il veut que je lui sois fidèle !!! 
 

Un délice, la langue française ! 

Que c'est beau ... toutes les subtilités et les richesses de la langue française ! Ne dit-on pas que cette langue est très difficile 

à apprendre ? En voici un exemple : 

Une vieille demoiselle se présente chez un notaire pour enregistrer l'acte d'achat de sa maison récemment acquise. 

Le notaire l'invite à s'installer, appelle son clerc et lui demande textuellement : 

"Veuillez, s'il vous plait, ouvrir la chemise de Mademoiselle, examiner son affaire, et si les règles ne s'y opposent pas, 

faites une décharge pour qu'elle entre en jouissance immédiate !". 

On n'a toujours pas rattrapé la vieille fille ! 

Pour moi, elle n'aurait pas dû fuir : elle aurait dû essayer de tirer les choses au clair ........... 
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ENIGMES 

LE COIN DU JOUEUR 

a- Je suis invisible comme un rien, mais tu peux m'entendre. Tu peux me prononcer mais si tu me 

répètes je disparaitrai. Qui suis-je ? 

 
b- S'il s'attaque à ta mémoire, tu la perds. 

- On dit souvent qu'il est noir. 

- Associé au blé, il rend ému. 

- Il est le début d'une peur certaine. 

- Si tu l'attaches à un seau, il te donnera la clef de cette énigme. 

 
c- Des mineurs vont à la mine. Pour y aller, ils doivent traverser un champ. Cependant, l'agriculteur de ce champ en a marre 

car ils détruisent le blé en marchant dessus. Pour arrêter cela, il leur interdit l'accès au champ et les fait dévier de leur 

route par la forêt. Mais le soir même, l'agriculteur va en prison. Pourquoi ? 

 
d-Un garçon monte sur une échelle de 10 barreaux. Il s'arrête à l'avant dernier et redescend. Combien de barreau a t-il 

touché ? 

 

e- SUDOKU- Moyen 

 

 
  9   8  2     5  4  8  2 

7    6 1     1   2   5  

 4     5 6   9 7       

 8 7  9      4 6      1 

5     2   4    7     5 

 3    5 7  8   8 2 5  4 9  

        1          

8 2  7   4   7  1   8    

  4  8  9   3   5     6 

 

 

 

 

f- Réalisez ces égalités en insérant des opérateurs mathématiques (+, -, *, / et [ ] ) entre les chiffres. 
 

8 8 8 8 = 80 

8 8 8 8 = 120 

8 8 8 8 = 192 

8 8 8 8 = 520 
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Résultats des jeux du précédent numéro (23) 
 

 
 

ENIGMES 

a - L’action se passe en plein jour ! 

b- La voiture est une décapotable ! 

DEVINETTES 

c- Un sèche-cheveux 

d- 1 9 2 poule = un œuf de poule ! 

e- Une montre à aiguilles même si elle ne fonctionne plus, donne l’heure deux fois par jour ! 

f-- Hier, aujourd’hui, demain 

g- T’ES QUI TOI ? Grâce Kelly (désolée, une ligne a sauté, vous ne pouviez pas trouver !!) 

 
 

A L I  O T É 

B O U  B O N 

G O U  C  H E 

G R O  I L E 

C A F  I N E 

L O U  O U M 

I N T  R I M 

M O U  A G E 

I S O  O I R 

K A B  L E S 

 

 

 

 

 


